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3l. le Présideni, MM.
Entropion.-M. Suellen, d'Ttrecht, a imaginé une -méthode opé

ratoire pour corriger l'entropion de la paupière supérieure, dont
je vou dirai quelques mots ce soir. J'ai eu occasion dý pratiquer
cette opération sur plus de vingt malades, et les succès que j'en ai
obtenus sont des plàs satisfuisants. Ce procédé réussit surtout dans
les entropions causés par l'épaississement du. cartilage tarse à la suite
de trachôme.

Les instruments nécessaires pour cette opération, sont : les deux
pinces (une pour chaque oeil) que M. Snelen a.fait construire sur le
même principe que celle de Desmarres, ou la pince en écaille
de Knapp qui a le grand avantage de pouvoir être appliquée indiffé-
remment sur les quatre paupières, un bistouri, un couteau-à cata-
racte, une paire de ciseaux courbes sur le plat, une petite pince à
disséection et des aiguilles à suture avec fil de soie.

La pince de Snellen ou celle de Kuapp est d'abord appliquée, de
manière à protéger l'oil pendant l'opération. et à tendre le plus pos-
sible la paupière, afin d'empêcher-tout écoulement de sahg. On pra-
tique. ensuite une incision dans la peau à une ligne et demie envi:
ron du bord palpébral et dans toute la longueur de la paupière,.la
rétraction de la peau qui en résulte laisse à découvert une partie du
muscle orbiculaire qu'on enlève jusqu'au tarse au moyen de la pe-
tite pince à dissection et des ciseaux courbes. Alors avec le couteau
à cataracto (de Beer ou de Grefe) on pratique l'évidement du car-


